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BIBLIOGRAPHIE 

Reçu de la Librairie P. Téqui, 82, rue Bonaparte, 
Paris VIe. 

R. P. M. J. GERLAUD, O. P. - L'intercession des Saints. 1 vol. 
in-12. Prix : 3 fr., français, 

Ces pages, tout en condamnant une fois de plus ceux qui ne 
connaissent les Saints que comme les avocats des causes fu­
tiles et les chercheurs d'objets perdus, mettent en pleine lu­
mière la belle doctrine de l'intercession d'après la Sainte Ecri­
ture, la tradition des Pères et l'enseignement de saint Thomas, 
et feront mieux comprendre l'économie de la Communion des 
Saints. 

R. P. MARIE-AMAND, des Carmes Déchaussés d'Avon-Fontai­
nebleau. — Carmes et Carmélites, martyrs de la Ré­
volution. In-8°. 6 fr ; (français). 

Cette brochure, qui fait suite à la Vie du P. Firmin, martyr 
d'Amiens, du même auteur (Vitte) révèle la même connais­
sance approfondie de l'histoire de la Révolution, de sa légis­
lation religieuse et des jugements des tribunaux révolution­
naires. Evitant tout développement inutile, l'auteur présente ses 
héros dans le cadre des documents officiels ou puisés aux 
sources les plus authentiques. Sa galerie si vivante est donc 
strictement historique ; elle pourra fournir un appoint pré­
cieux aux tribunaux ecclésiastiques de plusieurs diocèses de 
France qui préparent à cette heure la cause de leurs martyrs. 

LANIER (H.), chanoine honoraire de Paris. — De l'Abandon à 
Marie. In-32, 1 fr. ; étranger, 1 fr. 20. 

M. Lanier continue la série de ses charmants opuscules sur 
la dévotion à la Sainte Vierge. C'est présenté sous forme de 
lettres : « Mon enfant ; » mais on sent que cela a été parlé et 
que c'est la piété du jeune auditoire qui a inspiré si heureuse­
ment le prédicateur. — Six lettres : 1o Qu'est-ce que s'aban­
donner ? — 2o Pourquoi s'abandonner ? — 3o Pourquoi s'aban­
donner à Marie ? — 4o Jusqu'où doit aller l'abandon à Marie ? 
— 5o La pratique de l'abandon : description de l'acte d'aban­
don — 6o La réponse de Marie à l'âme qui s'abandonne. 
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L. LAVAUD. — Saint Thomas, « guide des Etudes ». In-12 

de VII-277 pages. 7 fr. 50 français. 

Commentaire, sous forme de notes, de l'Encyclique « Stu­
diorum ducem », donnée à l'occasion du Sixième centenaire 
de la canonisation de saint Thomas d'Aquin. Le souci cons­
tant de l'auteur est de mettre en lumière la compénétration 
nécessaire de la vie intérieure et de la vie intellectuelle, la 
valeur hors de pair de la doctrine ascético-mystique de saint 
Thomas, le rôle de la prière et de l'union à Dieu pour assurer 
chez les disciples du maître, l'intelligence profonde de sa 
pensée, et pour faire mûrir dans l'Eglise tous les fruits de la 
renaissance thomiste. Ce travail ne fait ainsi double emploi 
avec aucun des nombreux ouvrages parus, dans ces der­
nières années, pour introduire auprès de saint Thomas, non 
seulement les jeunes clercs, mais encore les laïques de plus 
en plus nombreux qui, dociles à la voix de l'Eglise, aiment et 
veulent connaître le plus lumineux de ses docteurs. 

Reçu de la Librairie Plon-Nourrit, 
8, Rue Garancière, Paris VIe 

ALEXIS NOËL. — Histoire de Gervaise, (collection « La 
Liseuse ») 

Roman bien écrit, dans un style qui est en général un modèle 
de simplicité ; il raconte une touchante histoire d'amour, dont 
les péripéties se déroulent parfois un peu lentement, mais pour­
tant d'une manière intéressante, pour s'achever tragiquement 
dans le sang et la folie : ce qui ne veut pas dire que l'impres­
sion finale soit malfaisante ; au contraire... 

Reçu du Département fédéral des Finances. 
Conférence sur l'initiative Rothenberger, par M. le Con­

seiller fédéral Musy. 

Cette conférence, donnée aux journalistes le 7 mai dernier, 
à Berne, fait ressortir nettement les dangers que courrait le 
pays, si la votation du 24 mai était favorable à l'initiative 
Rothenberger. L'émanent homme d'Etat démontre combien 
cette initiative est inopportune au point de vue de l'état des 
finances, et que, de plus, son acceptation constituerait une 
erreur fiscale et une grave faute politique : en un mot, il 
importe de repousser définitivement une si « dangereuse 
duperie ». 


